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NOTICES BRÈVES

Histoire générale et spéciale
Pierre-Marie Beaude. La Bible de Lucile. Notre voyage de la Genèse à 

l’Apocalypse. (Domaine biblique). Montrouge, Bayard, 2014. 23 × 15 cm, 
1248 p. € 39,90. ISBN 978-2-227-48326-2.

Le titre de cet ouvrage rappelle le best seller Le Monde de Sophie de 
Jostein Gaarder (1991), qui commence également par une évocation du 
jardin d’Éden, mais aussi un ouvrage moins connu aujourd’hui : Lucile 
ou la lecture de la Bible du prédicateur protestant Adolphe Monod (1881), 
ouvrage qui se présentait lui aussi comme un échange épistolaire entre 
une jeune chrétienne et « M. l’abbé Flavien », sur l’inspiration et l’inter-
prétation des Écritures. Il s’agit ici d’accompagner le lecteur dans une lec-
ture de la Bible. L’A., exégète patenté, imagine une correspondance suivie 
pendant trois ans entre un érudit bibliste et sa nièce, parvenue à l’âge où 
on se pose les grandes questions de l’existence. Elle avait entrepris de lire 
la Bible, mais n’était pas allée au-delà de l’Exode. Ils se promettent l’un 
à l’autre de la lire intégralement, en prenant le temps qu’il faut. Ils se 
posent des questions (elle surtout) et proposent des réponses (surtout lui). 
C’est un ouvrage très rafraîchissant (Ève est rebaptisée Vitaline), avec, au 
détour des pages, des traductions qui sont de belles trouvailles, comme : 
« Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? Lointain salut, loin 
de mes grondements suppliants ? » (Ps 22,2 p. 664) ou « Moi endormie mon 
cœur éveillé / C’est la voix de mon amour » (Ct 5,2, p. 714). Un ouvrage où 
on apprend que le texte biblique peut être comparé à un violoniste per-
ché sur un toit (p. 327) et comment l’histoire de Jonas et sa baleine « de-
vrait nous guérir de l’idée que Dieu a bien raison d’être méchant avec les 
autres » (p.  615). L’érudition de l’A. est celle d’un bibliste comme on n’en 
fait plus. Tout au long de ces 1248 pages (sur papier Bible, bien entendu) 
il réussit à n’être ni ennuyeux, ni pédant, ni infantilisant. Une manière de 
lire la Bible seul, sans être vraiment seul… J.-M. A.

Denis Lecompte. Au cœur des objections antichrétiennes. Athéisme 
et paganisme. Au cœur de la foi chrétienne. Préface du Cardinal God-
fried Danneels. (Histoire du christianisme). Paris, Cerf, 2013. 
19,5 × 12,5 cm, 221 p. € 19. ISBN 978-2-204-09933-2.

D. L. a réalisé une thèse d’État sur d’Holbach et Marx (1980 ; l’essen-
tiel en a été donné dans deux articles de la NRT, 103/4 [1981], p. 533-550 
et 103/5 [1981], p. 728-743). Depuis les années 1990, il se penche sur les 
« nouveaux mouvements religieux ». Outre son ministère, il coordonne dé-
sormais le service de l’épiscopat français « Pastorale, nouvelles croyances, 
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do (1828-1900), il curatore dell'opera raccoglie i diversi interventi dei papi 
nei confronti o della Congregazione dei Giuseppini o del suo fondatore. 
Dopo una nota editoriale in cui vengono presentati i criteri seguiti per 
l'edizione, le cronologie concernenti i papi, i superiori generali e i capitoli 
tenuti dalla Congregazione, è presentata anche una cronologia sommaria 
della vita del fondatore, per poi dare luogo a un'ampia introduzione in cui 
il curatore analizza i vari interventi dei papi, a partire da Pio IX fino a 
Benedetto XVI. Si tratta di generi letterari diversi : atti di ossequio per il 
fondatore, lettere di incoraggiamento, discorsi nel corso dei quali vengono 
ricordate le doti del fondatore e il ruolo che la Congregazione ha svolto 
e sta svolgendo soprattutto nei confronti dei giovani. Vi sono poi i testi 
di tali interventi, che riguardano però solo Pio XI, Pio XII, Paolo VI, 
Giovanni Paolo II e Benedetto XVI. Gli interventi più numerosi sono di 
Paolo VI, anche perchè durante il suo pontificato ebbe luogo sia la beati-
ficazione che la canonizzazione del Murialdo. Si tratta dunque di un utile 
strumento di lavoro, che ci presenta dei testi difficilmente reperibili, ma 
che aiutano a conoscere meglio l'opera e l'importanza del Murialdo nella 
storia religiosa italiana. Maurilio Guasco

Maurilio Guasco. Le modernisme. Les faits, les idées, les hommes. 
Traduit de l’italien par Jean-Dominique Durand. (Les biographies 
DDB). Paris, Desclée de Brouwer, 2007. 21 × 14 cm, 270 p. € 20. 
ISBN 978-2-220-05781-1.

L’ouvrage, comme la référence l’indique, est une traduction de l’italien 
due à J.-D. D., professeur d’histoire contemporaine à l’Université Jean 
Moulin-Lyon III, d’un ouvrage paru une dizaine d’années auparavant 
sous la plume de M. G., professeur émérite d’histoire de la pensée poli-
tique contemporaine à l’Université du Piémont oriental (Maurilio Guas-
co, Modernismo. I fatti le idee, i personaggi [Universo teologia, 40], Turin, 
Edizioni San Paolo, 1995, 214 p.). Les deux auteurs sont bien connus 
de nos lecteurs, puisqu’ils comptent parmi les meilleurs connaisseurs du 
catholicisme contemporain — dont le nom se retrouve régulièrement en 
nos pages — et le fruit de leur collaboration n’étonnera pas. Lors de la 
sortie de la première édition en italien, en effet, J.-D. D. écrivait : «Ce 
nouveau livre de M. G. rendra les meilleurs services car il apporte une 
synthèse remarquable de tous les travaux souvent très spécialisés et de 
diffusion confidentielle sur le modernisme». Et après un examen très posi-
tif du contenu, il concluait : «On ne peut qu’exprimer le souhait qu’une 
édition française voie le jour rapidement» (Archives des sciences sociales 
des religions, XCII [1995], p. 158). C’est chose faite, et l’on ne peut que 
s’en réjouir. D’abord parce que, joignant le geste à la parole, J.-D. D. 
nous donne ici une excellente traduction sur une matière qu’il connaît 
très bien, certes, mais qui exige un grand sens de la langue et de ses 
nuances. Ensuite parce que l’on manquait, jusque-là, de bonnes synthèses 
en français sur un des épisodes, non seulement des plus douloureux de 
l’histoire du catholicisme contemporain, mais aussi des plus complexes. 
C’est que, depuis la thèse d’Émile Poulat (Histoire, dogme et critique dans 
la crise moderniste [Religion et société], Paris, Casterman, 1962, 696 p.), 
on hésite à s’y lancer. Pionnier des études modernistes dans l’ère historio-
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graphique francophone, ce dernier ne recommandait-il pas, à l’époque, de 
multiplier les études de cas avant de se risquer à une synthèse, synthèse 
que lui-même s’est toujours refusé à nous donner malgré l’étendue de ses 
connaissances et le chemin parcouru depuis. On se réjouit donc que ce 
manque soit temporairement comblé par un des meilleurs connaisseurs de 
la question… Luc Courtois

Gerhard Larcher. Modernismus als theologischer Historicismus. 
Ansätze zu seiner Überwindung im Frühwerk Maurice Blondels. 2., 
überarbeitete Ausgabe. Pieterlen, Peter Lang, 2014. 21,5 × 15,5 cm, 
443 p. € 69,95. ISBN 978-3-631-62484-5.

Ouvrage qui avait été remarqué lors de sa première édition (1985) et 
qui n’a rien perdu de son actualité à la veille du cinquantenaire de la fin 
du concile Vatican II. Claude Troisfontaines

Joseph Belepe. Des écoles pour les Pygmées du Mai-Ndombe (RD-
Congo).  Contribution de missionnaires scheutistes. (Églises d’Afrique). 
Paris, L'Harmattan, 2014. 21,5 × 13,5 cm, 203 p. € 21. ISBN 978-
2-343-02204-8.

Il ne s’agit pas vraiment d’une étude historique, mais plutôt d’une 
réflexion prospective et théologique sur l’évangélisation des pygmées du 
Mai-Ndombe, en République démocratique du Congo. L’A. est un prêtre 
originaire de ce pays d’Afrique centrale, qui, après 17 ans de sacerdoce 
sur place, est venu étudier en France. Dans une première partie, il rap-
pelle brièvement la situation et l’histoire des pygmées. Il souligne que 
les Batwa du Mai-Ndombe, comme leurs congénères d’Afrique centrale, 
vivent de cueillette et de chasse dans des conditions précaires, et sont 
marginalisés et exploités par les autres groupes humains. Le vocabulaire 
utilisé traduit une certaine simplification et subjectivité : l’A. stigmatise 
ainsi « la ruse et la fourberie » des pygmées, et évoque sans précisions des 
tensions entre « races » (p. 59). Dans une deuxième partie, il aborde rapi-
dement l’histoire de l’évangélisation du Mai-Ndombe par la congrégation 
belge du Cœur immaculé de Marie, mieux connue sous le nom de congré-
gation de Scheut. Ne s’étant pas lancé dans des recherches personnelles, 
il résume des travaux existants et livre quelques généralités sur la gé-
nérosité mais aussi le paternalisme des premiers missionnaires. Il se fait 
plus précis pour décrire la pastorale initiée auprès des pygmées depuis 
les années 1980, notamment par le Frère Jerry : formation d’infirmiers 
pour développer des soins gratuits, organisation de « Centres d’alphabéti-
sation pour les Batwa », création d’internats afin de soustraire les enfants 
à la faim. Dans une dernière partie, plus théologique, l’A. revient sur 
quelques acquis de l’inculturation en RDC, et livre certaines propositions 
pour étendre l’action menée auprès des pygmées, « dans la perspective de 
la nouvelle évangélisation ». Philippe Delisle

Peter J. Bernardi. Maurice Blondel, Social Catholicism, and Ac-
tion Francaise. The Clash over the Church’s Role in Society during the 
Modernist Era. Washington, D.C., The Catholic University of Amer-


